
1ère. Alnnée. -SEI'TENI3RE 1894.

LE BOVQYJNEVR.
Abonnement,

25 ets. par année. If
A NOS LECTEURS

Nous vous demandons de notre ètre indulgents, si la
publication de notre Journal eti Septembre s'e.t faxit
attendre ; certaines difficultés avec le Ministère des Postes
en sont la causc.

ROHUBACHER

RÉN FANÇOIS R'rnItDACHER naquit en 1789 à Langatte
(Meurthe) auijotmîrd'htai dui diocèsec de Nancy. 8o pore, ancien
marinier à Brest, étit chantre de 1 glise et maître d'école de
sea paroi.ise.

E'n 1804, Réné ecmmen ça ses études classiques à, Sarrebourg,
et les termina en 1806 à P1halsbourg; y étudia les sinsen
mémo temps qu'il fut professeur, pendant trois anck. Entré atu
grand séminaire do Nancy en 1810, il en sortit prêtreen 1812.
Vicaire il Lunéville pendant dix arts, il fut chargé en outre de
lehôpit il divil ci militaire. L'es moments de loisir étaient con..
sacrés à la . lecture et à l'étude. En 1822, parut son Catéchisme
du sens commrun, qui prouve, en opposition à Dezicartes, que la
règle de foi catholique, de tenir pour certain ce qui a été cru
en tous temps, en tous lieux et par tous, est vraiment catho-
lique et uinivertielle.

X. de L'imennais, traduit en 182.6 devant le tribunal séculier
poure avoir déi'endu la cause de 'gietrouva un soutien et
<Jéfenqcur dlans l'abbé Rlohrbacher, qui publia, à cette occasion
les lettres9 d*uni anglican il un gallican et la. lettre d'un mnembre du

jue clergé à Mfgr. l'Ev. de Charires.
En1827, tous deux passèrent en Bretagne, et l'abbé Roba'-

baCher fut char.gé de lit direction du grand Séminaire de lien-
nei, charge qu'il occupa jusqu'eu 1835.

M. deLatmetnnie, en 1828, avait exposé tit système de philo-
sop bie et do théologie, dans lequel il subordonnait l'E-lise
judaïque et l'giechrétienne A une Eglise primitive; c'était
(tonner pour base du christianisme lu chaos du paganisme.
Pour lit rSt'tation de ce système, l'abbé Rohrtbacher entreprit
l'iEstoire uni ver'selle de l'Eglise Catholique d'ans toute son étendue
pour prouver que celle-ci est la colonne et lefondement de la vérité

En 1829, certains écrits ou l'on attaquait la conduite des Papes
et de l'Eglise dans les siècles passés, donnèrent l'opportunité
de l'ouvrage, Des rapports naturels entre les deux puissances
d'aprs la tradition unizcrsel le.

En- 1832, étant à Lit Chennie, il écrivit Bos Réflexions sur la
'nature et la grdce dans le but de rectifier les erreurs doLame.
minais dan-, son Esquisse d'une philosophie; et plus tard, celui-ci
prétendant que t'Bglise était dans unte complote décadence,
notre écrivain lui opposa en Religion Miditée, (1834) qui prouve
que l'Eglisge à toujours été digne de Dieu.

L'abbé Rolrbachor mourut en 1856. Il avait passé les der-.
~iières années de sa vie daais une studieuse' retraite, au sémi-
nau'e du St-Es3prit, a Paris. Vivant au milieu d'une société pro--
fondé'ment ébranlée par les maxi mes.subversives de lin'crédu-
lité et de la révolution, il avait compris que son devoir était de
bâtir et de combattro, en contribuant à l'ouvre de restauration
intellectuelle et morale de son temps, et en travai liant à réparer
les Mauxdellgi.-

Rédacteur,

0. LAPALICE.

Son Histoire universelle a été ainqi appréciée par Mr. Le.
Veuillot-

"Cet i mmense travail, auquel l'abbé Rohr-bacher s'était pré-
paré par de puissantes études, sans prévoir- même qu'il dut un

jourm l'entroli'endu'c, exigeait la réunion des qualités rares dont
Dieu 1 avait pourvu. Il f.'llait à la fois une grande indépon-
dance d'esprit envers toits les systèmes, et un pr'ofond eâprit
(le eoumiissioni envers 'E'l; une prodiieus aptitude au tra-
vail et un absolu d4tachement de toute ambition mondaine etde
toute v.inîté.littéraire. Si l'autour, 4ckanant les mêmes soins à
la for-me qu'au fond dc ses i' ;es, s'était appliqué à polir son
style, il n'aurrai tja nais fini; et peut-être que le déiir de c-on-
tenter les ofinions, si vtoisin de la crainte servile de leur dé-
plaire, l'aturait eu":v'aé a biaiser en beaucoup de rencontrés, ou
il a parlé au contlaire avec une rude mais précieuse sincérité.
il s'en faut au su.rplus que l'Histore universelle manque de
mérite, même littéraire. Le plan, admirablement conçu est
exécuté avec une netteté admir'able; toutes les ptirties en sont
bien liées. À travers des, négligences et des £lpretés de style,
qui ne nuisent jamais à la vigrueur du récit, on trouve f'réquemri-
ment des pages do la plus haute éloquence, tout-à-fait dignes
de cette vaste conception, qui à pour but de noirs montrer Dieu
gouvernant le gentre humain, depuis l'originejusqu'û. la fin des
tem 9, pii' son Egliée divinement -inspirée." * s . -

le et, on effet, le plan de l'ouvrage, exprimé dans cette
parole de Saint Epiphane, que l'auteur' a prise pour épigraphe ;.
Le commencement de toutes choses est la Sainte Eglise Catholiqule.
On y voit tfigurer-, dans 'un ordre merveilleux, le.s uvres de l'es,
prit de vérité et-les oeuvres contraires de l'esprit de-
mensonge; on découvre les mobiles, on assiste aux in-
nombra bles péripéties de ce grand combat, qui a commencé,
avec le premier honmme et ne finira qu'au dernier jour du'
monde. L'histoire de l'Eglise, c'est l'histoire de l'humanité,
mais illuminée par' l'intervention manifeste de la Providence.;
Là donc paraissent tout ce qnae l'humanité a copris. de* lire,
grand, tout ce qu'elle a protfuit de rias, beau, tcout e. qu'elle' 'A
voulu de plusémaint et tout ce qu'el e a cru de plus insensé, tout
ce qut'elle' aontrp'is de plus coupatile, tout ce qu'elle a essayé'
(le plus pervers; la doctrine de lumière avec ses saintis et seï,
fidèles, la doctrinme d'er'reuur av.ec ses grands .hommes et ses e-.
claves; les tentatives multipliées et lota sanglantog victoires ded-
fils de Satain, lés entreprises suibli mes, les héroïques -ésistancees,
les triomphantes défatites des enfante de Dieu. IlEgliso romaine-
est un grand arbre, secoué pér-iodiquementpard'effroyables tam-,
pètes qui le dépouillent de ses feuilles et qui brisent, et. disper-
sent au loin ses rameaux; mais. ces -rameaux. brisés prennept,
racine là où le vent les porte, tandis que« le troue 4tdilme,
toujours indestructible, se couvre d'une oaio-ouel.t
semble moins mutilé que raJeuhi. Nullé'nart-cette rniraêu-
louse vie, ce continuel rajenssement.%et eptel rsr
rection de. l'Eglise, témoignage suprême et suprême 'mystère
de l'histoire, -ne sont mieux *présentés et mieux eipli qués qu'e
dans le livre de l'abbé .Rohr'bacher. Il a compris tout l'enseii
gnemen. t l'on peut dir ,e toute-la poésie, puisque c'est là par,>
exclae le peéme épique de l'humanité; dont toute antr'e ppi-
ception ne Fera jamais qu'un 'sommaire 0trl ouu pisode
incomplet. Et telle est la bôanté et la. puisâanèe di ce livr'e"
qu'aucun esprit j uste nie lira sans se- prendre ýd'un amou1r-
éternel pour l'Eghsio de JésusChiat, quni est la société des bons,.
des justes etr des 0g rands, la cité de la lumière et de l'amxour, où.
lhoaiaine, par la foi et par les oeuvres, trouve une vision et une

1,possession auticipée de Dieu. " '
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DEMANDEFS.

On Demaude-Lo»us. VEUJILLOT. ÇA -et in.-La guerre et
l'homme de gure--I~oite tf.ntuisieét.
-Les libres ese.L parfum de Romie.-
Vie de N. S. J. C.

GuÉB.A-NGER. Année liturgique, temps Pascal,
3-.vols.-Tempq aprè3 la Pomtecote, tome 1 et 111.

Bo 'xv.Méditàitions saedQuctraduites
pa '3 M. ft le t .3 pre6miers vols, où. l'ouvrage

entier', 4 vois.

BALDESCRI. Cérémonial selon le rit romanin,
édit. Canadienne.

BAILLARGEOF'-N. Nouv.eau, Tostameont.
Une vie du Père tlîlleriot.

ROitil.4,CEIRa & GUILLAUME. H1istoire do l'Eglise
tome VIII.

S'adresser au bureau du Idia<naI "Lë BOUQUINEUR,"

EiN BOUQUINANT.

'ntre cieux feix,-j'ai fait une course en ville. La tête
~pleine de succès, les poches gonflées d'espérance, j'allais,

d'un pas dijstrait, en songeant auxc embarras -qui, peuvent
affi&er.un comi!téý de Finances. Tout-à-coup, mon- pied se

heud su.uuobstacle, et j'aperçois devant moi un peële colos-
sal, qui, empiétant sur la rue, me barraitf èrement le pasgage,
on attendant la réforme projeétée de notre corps de police.
J'étais en face d'un magasin de bric-à-brae. «

Au milieu des chaises boiteuses, des hardeB* en désor-dre et des
ferrailles rouillées, j'aperçois une bibliothèqu*e :écisée sous un
chiffonier. A en juger par les livres usés et les feuilies épar-

-ses, je conclus qu'elle devait apjprienir à un chevalier du tra-
vail,: à 'un.de ces gr-ands liseurs qui a~vait oubli6,:Pour une fois
de payer ses dettes.. Sur- d'y trouver des trésors, mon appétit
,debouquiniste se réveille,'et en foflllaut au milieu de tous Ces
débris, j.'en retire trois ou qufttre .volumes, pour enrichir la
Librairie St-Micbel. Livres sur bras, je franchis -le seuil, et je
mie trouve en face de deux juifs -frisés,-,gluafits, huileux, aux
yeux glauques, aux longs delta <xochuse. Cb'êtaitsBans doute les
pr6priétairee,

Combien pour le bibelot, m'écrai-je ?
Celui de droite met ses lunettes, jee uncu.'ei.rpd u
niôn firdeaxi, etim-*e it d'un*ton be*nêt:.-i C'est vieux, C'est
usé, ça peut valoir, dix ~Cèntenlé

]Rien que cela, ma.isc'est.pouriin.
Que .voulez-vous, ces livres ne se vendent pas, j'en ai on

masse (en m'indiqu ant la bibliothèque). D'ailleurs on n'acèle
pa Ces livres; je n'en donnerai pas un cent de plus.
Amon air de-surprise, le juif de 'gauche dévine la mnystifi.

catioi,ý et se penchant discrètemenüt a l'oreil1ý de son frère, il
lui. expliquela position.
.AÂaron fait bonne,co>ntenance,.- ''ÇPardon, së'écrif- il alors,

j'av#ia mal exami-eér,-Ltm-dé ev~iê s r~ix('ti

r-

une grammaire par ri. P. B.> je ne voulais pai m'en défaire,
mais puisque. c'è1ô.t pour vous, je laisberai le tout pour une
pistre.et 25 conts." Et à maon premier mouvement pour tour-~
ner' lesi talons, il 8e hâta d'ajouter; mais je. les !aissorai pnlir
unepite"

O DUMONT, OU es-tu ? Que fais-tit on Belgique ? Peu"t-tr
tu cherches la-bas dans toi) coeur uleéré des artecdoto.i piquantes
pout- battre on brèclie tont éternel ennemi. Ici dans tilre soute
visite, à tr-avera notre rue Craig, L u enrichirais tont répertoire
de cent traits de moeurs qi vailent bien eeu'c qie tai racontes-,
et tu ne dirais commeo moi que la vérité.

On me dira ensuite que je tic suis pas phtriote, pareeqtie je
n'ai pas encore con tribué à la statuie de Clieniot- et aut Monii-
ment de Maisonneuvo, moi qui consacre ma vie à remettre mur
deà bases pltiB équitables le r-espectatble néguve de la bouquine-
rie.

LE NATURALISTE CANADIEN

M. l'Abbé IIUARD de Chicoutimni, appréianmt à leur valeur*
les oeuvres de l'Abbé PîiovAiçcnaa sur l'histoire -naturelle,
voyant le bien qnuelles ont produit, ôt leur opportunité> d'être
continuées, vient de remplir- une la cune dans la bibliographie
0- notre pays, en ressutcitaut le IlNaturatiste Canadien."

Cette oeuvre pleine de science, de dévoument et de patrin.
tismne, mérite le patronage de tous les hommes sérieux, inter-
rosse ceux qui ont à coeur do faire prospéret- une bonne oeuvre
et délecte seS lecteurs en leur étalant les, mr.giificences dont le
Dieu Créateur a doté notre beau pays.

L'étude de la nature est une science d'utilité et d'agrément
tout à la fois; elle -noue peeî'met; d'àp)l-*quèir s cohinaist'ancos
aux ressourBes qu'elle nous off're pour lbs besoinrs de la vie, en
même temps qu'elle nous fait admirer le sagesse, la puissanc-e
et la providence éternelle, qui n'est pas moins grande dans le
petit insecte, le brin d'her-be et le grain de sable, que dains tout
l'ensemble de ces mondes, encore plus grands que le nôtre, qui
se promènent dans l'espace.

Les collaborateurs du ",Naturaliste" savent mêler à l'aridité
des termes techniques que les sciencs traitécs exigeont. parisi
une familiarité de style. mise à la portée de tous:

Omne tulit pitncum, qui miscuit utile dalci.
Ceux qui votent contre l'enseignement puremeont classique

de nos collèges, lir-ont ce journal avec avantage- et intèret; ils
y verront une science des plus pratiques, sans qu'ils aient
besoinde grec pour tout comprendre.

Au bon accueil qui reçoit du public le -' Naturaliste Canadien"
nous joignons nos humbles souhaits de prospérité.

.Li SpECTATEuR"I de Hlull Produisait ces jours dernier~s
un article, signé par M Benjamin SuIte, dnsu elclic
donne le plan, qu'ont adopté les surintendants de l'instruction
pubîque der, sept provinces, dans le but de faire* une Histoire
du Canada pour,1ee enfantsr.

Cette entreprise nationale a sans contredit, >sa grande utili-
té. M. SuIte on a e xposé-la nature dans un ouvrage p 1ublié ré-
cemi*ment, On a; pur but de- faire une histoire, exempte -de
toute partialité, qui empOchera que "lchaque province sie Pay .e
le luxe de der sur ses voisines, et de chercher à atteinîdre
le premnierrang.".. ,
.. -Salle ý-représente-la P1rovince de Qtiébec dans ce comit6i;

il a la part- la pîubelle,) mais la tftohela plus ardue Néon.
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moinis, -on sa qualité d'historien, de canadien-français de catho-
lique, ii saura, rious l'espér-ons, faire respeetoer ses droits: il éta-
ler et fera briller sa science ftpprofondie de notre, histoire; le
patiotisme sera son principal stimulant, et il éclips 'era ses colla-
borateurs en leur avançant que la religion occupe, dans ma pnr-
tic, unt noble et vaste epace. Succès à l'entreprise,

Certains journeaux de Montrédal etdes alentours de M.ontréal,
dont le parti politique et l'esprit religieux nous interessent,
1)011, n'aiment pas du. tout l'élan des souscripteurs volontaireL;,
cn fitveur du rédacteur de la l' Vérité," ;à piîopos' du procès
Sauvalle vs. Tardivul.

Comme on le sait., Mi. Tardivel décline Phonneur de telles
rouscriptions pour le triomphe du la cause catholiquie, et la l-
bei-td de la pî-esd catholique; et ce sont ces motifs seuls qui
l'eiigQgent à roclamer en cour d'appel.

Ce.O mouvement qui s'e..t produit dans toutes les classes de
la socicté, à lat suite du j ugemeint dans la cause de Sauvalle vs.
Tardivol, est trèsj consolant et trèls-r-issurant pour l'avenir.
Car il prouve que, lorsqu'il s'agit clairement de défendre la
case catholique et la sainie liberté de la presse, nos concitoy-
ens savent d'unir et se mettre au dessusd de toute considération
personnelle et secondirei-."

Et c'est ce mouvement et cet élan pour une cause catholique
qui pousse ces journaux, soi-di sant catholiques à fairei tant de
.récriminations. Ils crient presque sutr les toi ts qu'ils sont les
déf'enisurs3 de nos libertés roligieused, et ils se récrient quand
celles-ci réclament leurs droits.

'Selon eux, le mot Illibelle " a le sens le plus large contre le
toý,' ' Cutholique"'; le .premier., peut harceler à son gré le s-

Conti, qui ne doit riposter que par la charité ;s'il use de justice,
"il entrave la libre exercice de lajustice," méprise les lois du

pays, il est Ilanarchiste," comme on Europe, c'est un "jobard"
en fini, c es§t tn Ilimbécile.'

Quand ces gens-là sortent ainsi de leurs gonds à l'approche
du tribunal d'appel, on dir'ait qu'ils entrevoient leurs succèsJ
devenir douteux, et leur étoile pâlir.

La Sittuàtion dui Pape.
(De la Vérité)

L'O.isERvÂ-roit Roit.it4o, publie deuxr articles'.4ont les titres.
Indultes à Notre-Seigneur Jéius.Christ,"-' lusultes au Pape'

sont des plus tristement significatifs.
Le premier se rapporte à la représentation sur le théâtre de

Bologne d'un dramie sarl ,où la personne divine de Notre-
'Segtiur.edt odieusement insultéo.-1' Or, ce.spectacle est pro-
mené de puits plusieurs semaines sur presque toutes les scènes
d'Italie, avec lat complicité morale du gouvernement, qui pour-
rait et devrait réprimer sévèrement de tels outrages. .

Si Jésus-Christ est traité de-la sorte, comment son Vicaire
de~-il4ai'gné ? La TaIBUNA s'est donc répandue en injures

contre- la personne vénérable du Souverain Pontife, et quelqu'u n
ayant domand6 « ''O.servatore' ce qu'on pourrait fatire pour
tirer jusic e pareil attentat, le journal romain' répondqu
malheureusement. il ne voit aucun moyen, soit de réprimer ce
mal: soi t de parer au mal. futur. Pendant que la presse libérale
àtoute licence d'injurier le Pape et l'Eglise6, la pr-esse -catboli-

que n'a pa.s .même le p?uvoir de donner. libre carr-ière à .o
indignation.

Néanmoins, ' l'OsoerVatore Romanoe' conclut justement que
la presse catholique à le devoir de faire connaiitre au rnondelentie- ces faits àbdihinables9 "Il faut, dit-il, que tous sachent
bien quelle etadeee'rpeeeque le Pape aujourd'.hui
possèdeo àl R. me.

Par où l'oni voit combien était néceïsatire et fondé) l.a dé-
claration de.i catholiques,. réunis à.Liège on Avril der-nier, sur
la restauration du pouvoir temporel, et combien il ioi-ait uir-
gent que, pioït e catholiques ..ftsaent' &es ropiré.4entation4

aux ouvii'piilî ai 'btenir pour ce'tte déclar-ation la
sanction qu'elle comnpor-te.

AUGuesT ROUSSEL.

*Manuscrit Dispendieux.

Les -poèmes deî deux frères " Tennison, dont l'un fut lait
réat,' se sont vendus à LInndres, il y a quelques mois, po)ur la
somme fabulpttse de 1;009O francs. '

Ce petit recueil de vers,ý'que la littérature anglaise est loin
de compter parmai ses chefs-d'oeuvre, mérita une ai haute
valeur, non pas tant parcequ'il est authographe et authentique,
mais paî-cequ'il1 fut l'oeuvre du début du grand poëte.

BONSECOURS.

Dimanche, 9 Sept. dernier, il .y eut bénédiction d'une ma-
gnifique etatue «en biona, élevée *à Ndtre-Dgae* de Boniedouri-s
Du haut du monument, la' viel e étend* ses bras. au dessus du
port de Montréal, q 'u'elle regai e et domine; comme pour 'rap.
peler la protection qu'elle. accordait jadis aux habitante de
Ville-Marie, pour qui elle fut un rempart contre l'Iroquois; et
le pain dans la disette.

Les MR. de S. Sulpice dont l'histoire- en Canada, est inti-
mement liée .à l'histoire du Canada, ont restautré Bonseeoàrê.
Fidèles aàare p-4cieuse ment tout ce qui se rattache à quel-
que souvenir, historîqu6, ils nous eut rendu vivace ce souvenir de
N. D. de Bonsecours, qu'on' retrouve.aux premières pages de

Iy a quelýques -années, ce plus ancien sanetuaire dolaIà colo-
lie faillit être rasé par.,uigfanatisme, irréligieux et un vanda-
flt mercantile, pour y construire une gare de chemin de- fer
Bleureusement, des* crtia catholiques résonnèrent plus fort que
les huées impies; et B9nseocoure resta debout.

Pour tout Canadien-Fraqçais, ce sanctuaire sera toujours un
lieu de souvenir et de piété; chaque fite qu'on y célébrera,. sera
pour lui une MWe autant nationale que religiuse,., et -remuera,
en lui ses sentiments de patriotisme et dedévotion. envers
Notre-Dame de Bonsecours.-

NOUWVEAUTÉS.

Liberate.re, S. I.-Pricipei de l'économie politiqué., trad. par Silv
de Sacy, 1-12 (i894] .88

tillard, 0. P.-Dieu devant la science et la raison. 1-S [1894]ý 1.00

,Dressanvide,,I..de Inri 01s morales suq' la doctrine chrétitnne, trad, par
?étigtY. Il vols. in'- (10.00] 5.ço.

Plcturesque. Çanada,-publîê par -Art publishing Ce,"' Toronto; ma-
gnifiques croquis sur boiÏjL ý9lpr sur le caacmltét36 lynisons.
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L.IEEL&IFLIEI ~
MaA I.

Paqnuji.-ger. fi. P. Le prott-stantisle au pilori 1-12 .15

jérusalem et le S. Sépulcre, par A. Montbrun ; Desclée, 183o .10

Petit Office des S.;. Anges Gardiens la doz-to

L'encycliqise IlQnanta cura " et le Syllabaus; trad. franç. 1 -8 .05

Gosselin, l'abbé D. Catéchisme populaire dec la lettre encyclique de Léon
XIII sur la condition des ouvriers.. 1-8 0

la doz. .20

Petit Office de Ste-Philomêne, vierge et martyre la dIOs .15

Villeneuve Ptre, Contre poison; faussetés, erreurs, impostures, blasphéme
de Chiniquy ; dialogue sur l'Eucharistie 1-12 t03 la dos. 0.20

Idem Dialogue sur la Confession, L-'2 4e édit. .03 la (105 0.20'

Gîtéranger. L'année Ii le temps après la Pentecote, tome If,
1-12(.o).0

Nouvelle Bevue Thîéologique' ftom.e il 2, 3- 4. 5, 6, 7, S, 9, 11,
12, 13, 14, 15, reliér, tctfs, ý,e le Vol. (2.25) I 101

Quetqaes tc fuîîéesur la marge

Bronciln, Le purgatoire abrégé pour les défunts et pour nous ; lectures
et prières enrichies d*exemples, 4e édit i-îS (33) 0.13I

Tranche brunie.

flallez, Plans dinstructions sur les Sacrements. d'après le Catéchisme dit
Concile de Trente: 2 VOlS. in-ta neufs (1.50) 1.00

Idem ......... sur la prière et l'oraison dominicale 1-12 nseuf (75) .50

Idem........... sur le Symbcle, 12 neuf (63) .40

A. deVal ette, Notice sur la vie de M. Dufriche des Genettes, fondateur
de' l'Archicconfrérie du T. S. et I. Coe*ur de Mlarie, avec portrait

1-12(.25) . 15

Vie de F.M. Camper, scolastique minoré de la cong. des Oblats de Marie
immn. par un Ptre. O. M. 1. 1-12 avec portrait neuf :.(.So) .20

yex te Il.'Citaux, la Trappe et flellefontaine 1-f2 (.50) .25
Couverture brunie.

-exeerpta ex rituali romano, ad usum Provinciantim eccl. Queb., Ma: ian,
etOttaw., edit. altera. 1-32 pl- rel. chagrin (.0 2

.gobrbacber, Bistoire universelle de l'Eglise Catholique, continuée

_J usqu'à.nos jours par l'Abbé Guillaume ; nouv. édit, avec des notes et

éclaircissements d'après les..éderniers travaux, 93 volà. in.4to, reliés neu!fs

-Quelques taches de fumée sur la marge. net $1 7.00

Idem ...... et Chantrel. Annales (z867-1868) (a50) (1.251

Gousset, Théologie moï+l à yýsge des Curés et des Confesseurs, nouv.
édit;. 1845, 2 VOlS. in-8 1. el. bas kgr uur (4.25) 2.25

Bourdon, Dieu seul. Le Saint esclavage de l'admirable mère de Dieu;
nouv. édit. 1769 reI. veau,, .25

Bau draud, V'rne Sit Ji Calvaire, considérant les souffrances de J. C.
1-12 titre enlev/'i'on brùlé .50) 5

The PractceiI. home physician, and Encyclopedia of Medecine ; a guide
for the household management of disease. - .plates .... fort vol in-S,
1142 pgs relié neuf' (6.50) 3.00

laporte'l'Abbé'S.* Lesblasphème's et imprécations ; extrait§ divers des
meilleurs auteurs 1-32 .05

Pel~Olce'esS.Ang'es *Gardiens que l'on doit faire chanter aux
eifatîts. I"la, doz .10

Paillettes d'Or 4é jie 0

za jj»rectlon, Fxi >* des Pailettes d'or 1-32 .02 la dèz .15

Séguir, Causeries sur le protestantisme d'aujourd'hui 1-18 cart, J15

làa Communion des fidèles pendant la messe, ... par G. VanCaloen...
2MC1 édit. 1- 12 toile 1.30] 1

colurs complet d'histoire par E', Letfra I .;
Ilist. ancienne, 1lame édit 1-t-, cart [,631 .30
llist. romaine, î.je édit 1-12 cart 1.63] Y)0
Ilist, dit moyen ng,, i3e édit 1-12 cart [.70] .30
I-fist, moderne, 9e é-lt 2--a cart [2.631 -7S
Hist. de France, 13e édit 2.12 cart CI 4 J] 7
Hlist. d'Angleterre 4c édit 1-12 cat-1 [. 6 j) .30

Le tout collectivement, net "--.5o

Ilirper's Newv monthly «Magazines, 14 premiers vols. ede juin i 85o à jitin
lSS7 incl.),dont ta vols reliés auut 3000 10.50

Plantier mgr. R' les dl I.vi sacerdotale, out discours de retraites ecclC-
$1i1stiques, 2 VOlS tîb) (1.5,»)3

1, Table dlu 2c vol. bruléo

Grenade Ls, de Le Catéchisme ou introducton au symbole de la foi ; oit
il est traité des excellences (le la religion chrétienne.. avec un abrégé il
mème Caitéclaisivie. ... traduit par 31. Girard ; nouv. édit .... 1676, fort
vol, in-folio, lil rel en veau .90

ceins eylos quelqueo peu brisée.

fllbllotlièmace théolg 9 t histoire de l'Eglise, tome 111 (570.1303)
dél'abré t>41 (I.S8> .50

il nei, Court dI'instr1 actionj4e-miiières, traduites par Charbonnier. Se édit
inattqutou 1)te IV de et op6rge el' 4 vols, in 8 rdiéds .6o

T aché d'e5 de fumée. Reliure détériorée par la feu.

Scrnacens de Mi. l'Abbé lierbtot, Se édit. A tangue tente I de cet Ouvira ee
3 vols. 8vo. (4 00) .50

Langlebert J. Eiémcnt.s de Zoologiei avec 172 gravures dans le texte,
4e édit. î-ya relié neuf. ,st 35

1Noui disposons de 10 cxernp.

Idenm. Elémeuts de Géologie et de Botanique ; avec 400 gravures dans le
texte; 2e édit. 1-12 relié neuf .48

Nous disposens de 20 exeinp.

lnstitutiones Jurîs Canonlel quss in scholis Pont Sem. Rom. et Coll.
Urbani tradidit clarissimus profcssor DaCAMLLIS ; 3 VOIS. in-iz

reliés, bon état. (3.251> net 1.50

Nous disposons de 25 exeinp.

Jéstis.fhrIst médité i-t contemplé pour tous les jours de l'année ; 6 vols,
in- 18 relié toile ;le touit renfernWz dants titi étui, net, en: sus dut 1ort $2,5o

Gtiibert J., P. S. S. Aux niaitres chrétiens. L'édttcateur apôtre, 4e édit.
1-12 neuf 71et .50

Ga urne. Catéchisme deYpersévêrance, ou exposé historique, dogmatique,
moral et liturgique dejla. rel'igioii depuis l'origine du inonde jusqu'à nos

jours ; 4e édit.1, 8 VOlS. i n- 12. fendus au dèes. (12.00> 7.50

St. Alpli. ligitorl.i ÇEuvres dogmatiques, traduction Dujardita, 2e édit
9 vols. in.-12. bri$éi*a d os. wet 5.50

On se procure à la "Librairie St. Michel," 32 rue

&t-Gabriel, tous les ouvrages annoncés dans ce Journal
et toutes les autres nouveautés actuelles 'avec la réduc-
tion ordinaire.


